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fidèles qui étant vraiment contrits, s'étant confessés,
et ayant communié, visiterainut avec dévotion, l'église
ou sanctuaire de Sainte Arno d'Auray, au jour désigné
par l'ordinaire, ou l'un des sept jours subséquents, et
cola une fois chaque année.

Pio IX, le 14 Mai 1870, accorda aussi à ceux qui
gravissent la Sancta Scala, ou lo Saint cscalier, êrigé
depuis plusieurs siècles près du sanctuaire do Sainte
Anne, les mêmes indulgences qu'on gagne à Romo par
l'ascension de la Scala Sancta véritable.

Nous ne faisons pas mention des autres indulgences
concédées à plusieurs reprises par ce même Pontife,
ni de l'honneur,accordé à la confrérie, par son élévation
au titre et aux priviléges d'une archiconfrêrie ; nous
ne parlerons pas des blocs de marbre que le Pape out
soin de faire envoyer pour la décoration du sanctuaire.
Mais nous r.e pouvons passer sous silouce cette
preuve éclatante de la bonté Pontificale, par laquelle
le sanctuaire de Sainte Anne, le 22 Mai 1874, fut élevé
au i ang de Basilique Mineure. Dans toute la France,
en effet, il n'y avait que quatre églises qui jouissent
le cet honneur. Ce sont celles, qui par leur antiquité,

la vénération dos fidèles et la célébrité de leur histoire,
se distinguent entre toutes les autres. Rien ne fait
mieux.ressortir, ce que, d'après l'intention explicite
du Souverain Pontife, nous devons penser de la dévo-
tions très-ancienne des Bretons envers sainte Anne,
de l'éclat et de la dignité do ce sanctuaire.

C'est ici le lieu de considérer d'un seul c:up d'œil
tout ce que nous avons dit, et do remonter jusqu'à la
source de toutes ces merveilles. Nous en appelons ici
aux rationalistes et aux incrédules ; nous leur deman-
dons quelle cause a pu produire des choses si admira-
bles, si remarquables et si singulières ; à quelle cause
il faut assigner la piété, l'amour et la dévotion des
Bretons envers sainte Anne, comment il se fait que
non seulement les Bretons, mais la France tout entière
et les nations étrangères, sont attirés au bourg de
sainte Anne, qui par lui-méme n'offre rien de considé-


